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Il faut oser !

^ N lit dans les Franciscan Annals:
«Quand je me hasardai à inviter les Tertiaires de la région de 

Liverpool à venir passer une journée dans notre couvent de Pantasaph 
pour s’y entretenir des intérêts du Tiers-Ordre, je ne comptais guère 
en voir plus de 200 répondre à mon invitation. Le succès me semblait 
même si peu probable que je n'osai d’abord y intéresser le Clergé pa­
roissial.

«Le jour de la réunion, nous pûmes joyeusement compter 1.173 Ter­
tiaires. Cette assemblée était la plus importante que le Tiers-Ordre 
franciscain eût jamais tenue en Angleterre... Si le Tiers-Ordre est si 
vivace dans nos régions, c’est qu’on s’attache ù conserver l’esprit qui 
doit l’animer, à reproduire par lui la vie chrétienne intégrale ù l'imi­
tation de Saint François... »

CANADA

Saint-Philippe de Néri: visite

® u cours d’une retraite paroissiale préehée du 18 au 28 janvier par les
1 PP. Viateur et Grégoire, deux fraternités du Tiers-Ordre furent 

érigées, sur les fondements jetés l’année dernière par les RR. PP. Berch- 
mans et Eugène. Les Frères ont pris peur patron Saint Antoine de 
Padouc et les Sœurs Sainte Claire d’Assise. Les Fraternités ecmmencent 
avec le chiffre respectable de 120 profès, et 83 novices auxquels le saint 
habit fut donné à cette occasion. Chose rare et partant digne de remar­
que et d’imitation, les Frères sont déjà plus nombreux que les Saurs. 
Inutile de dire que M. le Curé y est pour beaucoup. 'rvnant à la famille 
franciscaine par des liens très étroits, il s’efforce de bien mériter du 
Séraphique Père.

A noter aussi qu’une centaine d’enfants ont reçu, des mains du R. P. 
Grégoire, le Cordon Séraphique en préparation au Tiers-Ord-e, que 
leur jeune âge ne leur permettait pas_ encore d’embrasser.

N.-B. Plusieurs autres fraternités ont eu leurs visites ; mais nous n’avons 
pas encore reçu le compte-rendu.

Le vrai obéissant doit considérer en toute chose, non la difficulté 
plus ou moins grande du commandement, mais l’autorité de celui qui 
le fait, et le mérite de l’obéissance.

Sa"'nt François. — Exemples, ij.


